
 

Homélie - 26° dimanche ordinaire A 
Dimanche 27 septembre 2026 
  
Première lecture (Ez 18, 25-28) 
Ainsi parle le Seigneur : « Vous dites : ‘La conduite du Seigneur n’est pas la bonne’. Écoutez donc, fils d’Israël : 
est-ce ma conduite qui n’est pas la bonne ? N’est-ce pas plutôt la vôtre ? Si le juste se détourne de sa jusIce, 
commet le mal, et meurt dans cet état, c’est à cause de son mal qu’il mourra. Si le méchant se détourne de sa 
méchanceté pour praIquer le droit et la jusIce, il sauvera sa vie. Il a ouvert les yeux et s’est détourné de ses 
crimes. C’est certain, il vivra, il ne mourra pas. »  
 
Deuxième lecture (Ph 2, 1-5) 
Frères, s’il est vrai que, dans le Christ, on se réconforte les uns les autres, si l’on s’encourage avec amour, si l’on 
est en communion dans l’Esprit, si l’on a de la tendresse et de la compassion, alors, pour que ma joie soit 
complète, ayez les mêmes disposiIons, le même amour, les mêmes senIments ; recherchez l’unité. Ne soyez 
jamais intrigants ni vaniteux, mais ayez assez d’humilité pour esImer les autres supérieurs à vous-mêmes. Que 
chacun de vous ne soit pas préoccupé de ses propres intérêts ; pensez aussi à ceux des autres. Ayez en vous les 
disposiIons qui sont dans le Christ Jésus.  
 
Évangile (Mt 21, 28-32) 
En ce temps-là, Jésus disait aux grands prêtres et aux anciens du peuple : « Quel est votre avis ? Un homme 
avait deux fils. Il vint trouver le premier et lui dit : ‘Mon enfant, va travailler aujourd’hui à la vigne.’ Celui-ci 
répondit : ‘Je ne veux pas.’ Mais ensuite, s’étant repenI, il y alla. Puis le père alla trouver le second et lui parla de 
la même manière. Celui-ci répondit : ‘Oui, Seigneur !’ et il n’y alla pas. Lequel des deux a fait la volonté du père ? 
» Ils lui répondent : « Le premier. » Jésus leur dit : « Amen, je vous le déclare : les publicains et les prosItuées 
vous précèdent dans le royaume de Dieu. Car Jean le BapIste est venu à vous sur le chemin de la jusIce, et vous 
n’avez pas cru à sa parole ; mais les publicains et les prosItuées y ont cru. Tandis que vous, après avoir vu cela, 
vous ne vous êtes même pas repenIs plus tard pour croire à sa parole. »  
 

Il y a des moments pour dire OUI 
 
Frères et sœurs de ce Jésus est entré à Jérusalem… Eh oui, nous sommes au grand tournant. Nous 
devons en prendre conscience. 
Il va vivre sa dernière semaine. Le temps de dire OUI pour que vienne pour tous le Royaume de Dieu. 
Disciples de ce Jésus, le temps est venu pour nous  aussi de prendre posi>on pour ou contre lui,  pour 
ou contre le Royaume… pour ou contre la seule façon de faire advenir le Royaume… Arrêtez de 
tergiverser… LE MOMENT DE CHOISIR EST VENU… Il vient toujours dans une vie d’homme (ou de 
femme)… Jésus a choisi… Suivez-le, veut nous dire Saint MaThieu.  
Ce OUI est bouleversant. Aussi bouleversant que le premier geste de Jésus dans sa ville, dans son 
église, le grand Temple. Quand Jésus vient, MaThieu dit que l’agita>on gagne la ville… pourquoi 
donc ? Quand cet homme arrive quelque part, il bouleverse tout !  
Ceux qui ont un cœur d’enfant  crient de joie : « Hosannah au fils de David ! » Les grands, prêtres et 
anciens lui demandent avec quelle autorité il fait tout cela ?! Jésus ne leur répond pas.... Il leur a tant 
de fois :manifesté qui il est… Ils ne veulent pas… Ils sont dans le déni. Ils sont desséchés … comme le 
figuier… C’est à ce moment  là que Jésus leur propose la pe>te parabole des deux fils… Que nous 
ayons dit oui et non ou non et oui, le temps est venu de dire OUI. C’est vrai pour Jésus, c’est vrai pour 
nous. 
 
Nous sentons-nous concernés ?  
Quels sont nos doutes, nos ques>ons, nos refus, nos incapacités… à nous aujourd’hui ? 
Sommes-nous à la croisée des chemins… où il faut choisir… où on ne peut plus rester dans le refus ou 
dans le flou ? 
Quels sont les obstacles ? Qu’est-ce qui nous empêche ? 
 



 

Pour nous aider, notons que le dire « oui » est vraiment une réponse à une demande…au cœur 
d’une relaIon vitale… de père à fils… de fils à père…  de frre à sœur… 
Il ne s’agit pas d’un débat d’idées… Il ne s’agit pas de dire oui ou non à quelque chose, mais à 
quelqu’un ! Il s’agit de reconnaître, d’aimer ou non quelqu’un… faire sa volonté, consen>r à faire ce 
que l’autre nous demande, l’aimer ou non…  
Dieu se montre d’une grande humanité… Il n’urge pas… Il laisse le temps… Il comprend si on dit 
d’abord NON… si on doute, hésite… si on se trompe… si on ne veut pas même… Ce qu’il n’aime pas 
c’est quand on s’installe… quand en nous le débat avec… l’autre… avec sa propre conscience qui est la 
voix de l’Autre en nous  s’arrête … se gippe… se durcit, se raidit…  
Cet évangile nous demande ce moment « d’introspec>on », de retour sur nous-même, ce moment de 
vérité… Sommes-nous de pe>ts « croulants » installés dans nos opinions… nos refus, nos colères… 
Combien ceTe ques>on est actuelle dans notre contexte social…  
Mais le moment est toujours offert d’écouter, de se laisser ques>onner… de chercher la vérité… de 
dire OUI plutôt que NON… Et si ce moment, c’était mainenant ?!... ? 
 
Notons  aussi que ce moment de liberté est selon Jésus un moment « de repenIr »… de se 
converIr…  
Ne disons pas trop vite que là, ça sent le ringard et le  « catho »… Si nous zappons, c’est peut-être 
parce que cela nous touche de trop près… et que nous n’avons aucune envie de nous laisser ainsi 
remeTre en ques>on…  Cela touche la corde sensible de notre « liberté », de notre dignité… de notre 
capacité de faire ce qu’on veut sans se laisser commander…. Surtout pas… par… un tel… 
Encore une fois là aussi quoi de plus actuel ? 
 
L’interpella>on de Jésus est « vigoureuse »… car il sait qu’il touche une corde sensible…  Il ose nous 
dire les 4 vérités : Les « pécheurs », les « pros>tuées », c’est-à-dire, les pe>ts, ceux que vous méprisez, 
ceux que vous es>mez les plus incapables du Royaume… sont au contraire capables de ce dont vous 
n’êtes pas… Les endurcis », c’est vous…  
Apprenez donc à reconnaître ceux qui cherchent la vérité et la jus>ce et écoutez-les au lieu de vous 
laisser embobiner par les flaTeurs… 
Quoi de plus vrai en ceTe période électorale… !  
Comment savoir s’ils parlent vrai… ? S’ils nous invitent à la conversion ? Aïe ! 
 
Peut-être que tout ce que le Saint Père en voyage chez nous veut nous dire, veut dire à la belle 
France : « Dis OUI… C’est le moment. Dis oui la vie. Dis oui à ton baptême ! ». 
 

      Bon travail et bonne méditaEon. 


